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veste en tweed et pantalon de flanelle 
grise signés Jack Victor, 325 $ et 120 $. 
offerts dans les boutiques spécialisées à 
travers le Québec. Polo noir, 40 $, chez cap. 
Ceinture signée Philippe Dubuc, 95 $, 
vendue au 4451, rue Saint-Denis. Bottillons, 
chez Brown's. Montre Cucci. 

L 
entement, presque 
imperceptiblement, le 
costume masculin se 
renouvelle. En matière de 
mode pour hommes, c'est 
le détail qui fait la 
différence. La nouveauté, 
d'une saison à l'autre, 
réside par exemple dans le 
nombre de boutons, la 
largeur d'un revers, la 
hauteur d'une croisure ou 
le nombre de plis sur un 

pantalon. 
Mais ce conservatisme qu'on 

a l'habitude de reprocher aux 
hommes ne s'avère toujours pas 
un défaut. Dans certains cas, ce 
penchant pour les classiques se 
révélera même un atout. En 
effet, contrairement à la gent 
féminine qui change 
régulièrement de bonnet, 
empruntant tour à tour celui de 
la vamp, de la clocharde ou de 
la femme-enfant, les hommes, 
eux, perdent rarement le nord 
en matière de mode. Ce qu'ils 
recherchent avant tout dans un 
vêtement, c'est le confort, la 
discrétion et la polyvalence. 
L'extravagance vestimentaire 
pour les hommes, très peu pour 
eux ! 

SUITE A LA PAGE C 2 

Costume pln-strlpe signé sa vile Row par 
Jack Victor. 595 $. offert dans les boutiques 
spécialisées à travers le Québec. 

Photos : Pierre McCann / Graphisme : Jacques Normandin / 
Styliste: Marie-Christine Ailard / Coiffeur, maquilleur: Bruno Rhéaume pour Montage / 
Mannequin : Yvon Carte pour Giovanni 

Notre grand SOLDE se poursuit. 

Nouvelles REDUCTIONS , .... 
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Redécouvrir le 
costume traditionnel 

SUITE DE LA PAGE C 1 

Pull en laine bouclée, gilet et pantalon en corduroy tous 
signés Dubuc mode de vie, 150 $, 165 $ et 180 $, offerts au 

4451, rue Saint-Denis. 

Comme Ta mentionné Herschel Victor, 
président de la société manufacturière 
pour hommes Jack Victor, la coupe classi­
que et la qualité des matériaux priment 
sur tout le reste. Cette élégance discrète a 
d'ailleurs charmé le président des États-
Unis, Bill Clinton, qui s'est acheté deux 
complets lack Victor dans une boutique 
située à Little Rock, dans l'Arkansas, lors 
de sa course au leadership. 

« La mode masculine subit moins de 
transformations que celle des femmes, re­
connaît pour sa part le couturier Philippe 
Dubuc, qui vient d'ouvrir sa boutique rue 
Saint-Denis. C'est que les hommes con­
somment différemment. Ils sont moins 
impulsifs dans leurs achats et recherchent 
des vêtements qui dureront longtemps... 
À tort, on dénigre la mode masculine 
parce qu'elle est moins créative et néces­
site plus de technique, mais c'est juste­
ment ça le challenge ! » 

Deux tendances pour 
la saison froide 
Deux grandes tendances se dégagent 

des collections automne-hiver 1995-96. 
L'une, plus décontractée, ni plus ni moins 
la synthèse du style grunge et du Friday 
Wear, propose des vêtements tout confort 
et caméléons qu'on pourra porter en di­
verses occasions. L'autre, plus citadine, 
puise dans le registre des années 6 0 et 
dans le style Wall Street, avec sa silhouet­
te très structurée.-

Selon Philippe Dubuc, cette fameuse 
pratique du Friday Wear aurait gagné tant 
de popularité au fil des ans qu'on porte­
rait maintenant des tenues plus décon­
tractées à la longueur de semaine dans 
plusieurs grands bureaux de Montréal. Et 
le costume traditionnel, quant à lui, se­
rait de plus en plus réservé aux sorties 
nocturnes. C'est le monde à l'envers ! 

« C'est sûr que lorsqu'on cause tendan­
ces, il faut en prendre et en laisser, indi­
que Philippe Dubuc. Quand on parle de 
nouveau code ves t imenta i re , il faut 
d'abord voir dans quel milieu évolue la 

LIQUIDATION 
de fourrures de janvier 

Nouvelles réductions et 
marchandise a prix delà réduits 

25% a 50% de rabais: designers 
Modèles de: »Nina Ricci »Valentino 
•OscardelaRenta •Santagostino • Anne Klein 
•Pierre Balmain •Campobasso et plus encore 

25% a 50% de rabais: Vison 
Sélection: •Blackglama •V/son femelle 
•Vison réversible ou rase 
•Accessoires en vison 

25% a 50% de rabais 
Sélection de: $ Raton laveur # 
# Pékan # Mouton rasé 
ê Cachemire # Cuirs 
# Micro fibres 
# Doublures de fourrure 
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Eaton Centre-ville, 3 e étage. 
Rayon des fourrures, 248. 

Achats en personne seulement. 

EATON 
Argent remis si la marchandise ne satisfait pas • 
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personne. Si vous travaillez par exemple 
dans un bureau de comptables ou d'avo­
cats, vous ne porterez quand même pas 
un jeans pour rencontrer un nouveau 
client ! » 

Le retour du « power dressing » 
Le costume gris ou marine n'est donc 

pas en voie de disparition dans le milieu 
des affaires. Bien au contraire. 

Si l'on se fie aux grands couturiers 
comme Calvin Klein ou Donna Karan et 
à Maurice Iuliani, acheteur et responsable 
du marketing chez lack Victor, le power 
dressing reprendra du poil de la bête d'ici 
peu. 

« On est en train de redécouvrir le cos­
tume traditionnel, de dire M. Iuliani. Les 
coupes de vestes très larges et molles, 
c'est du passé ! Par exemple, les Jacquets 
sont de nouveau structurés, soulignant les 
formes du corps. La taille est de nouveau 
cintrée et les épaules, bien marquées. On 
ne note plus de pli au niveau de la carru­
re comme c'était le cas dans les vestes 
Hugo Boss. Mais si la coupe est de nou­
veau ajustée, elle se veut toujours aussi 
confortable avec ses entoilages souples et 
ultra-légers. » 

Au sujet de ces coupes filiformes, le 
couturier Philippe Dubuc indique que 1rs 
hommes, généralement plus conscic.:! c de 
leur corps parce qu'ils font de l'exercice, 
veulent désormais montrer leurs muscles. 

L'automne prochain, donc, on risque 
bien d'assister au retour du look Wall 
Street. 

« D'ici quelques mois, nous allons reve­
nir à un look beaucoup plus traditionnel, 
affirme Maurice Iuliani. Le complet re­
prendra ses lettres de noblesse au profit 
des» coordonnés. Quant aux nouvelles ves­
tes, elles auront trois boutons plutôt que 
deux. Les teintes de vert sapin, de beige 
et de marron céderont le pas au gris, ma­
rine et au noir. Bref, ce sera le retour du 
power dressing, du complet trois-pièces, de 
la chemise blanche et des bretelles. » 

Ce nouveau code vestimentaire serait-il 
un indicateur d'une reprise économique ? 

Costume à fines rayures comprenant gilet, chemise, 
cravate, tous signés Philippe Dubuc. 600 $, 165 $ et 75 $. 

offerts au 4451, rue Saint-Denis. 
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Ecoutez pour voir... 
Trait d'union de La Presse vous donne accès 
à des centaines de messages de gens intéressants. 
* hm l'mfaf* re-Jonei 514, composa It 1 514 976711) . 
° Poor Its otfrts takatih régionovi. composu It 1 900 451-71U. 
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Que vous cherchiez l'amour ou l'amitié, écoutez Trait d'union 
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Indémodables 
Petit guide pratique à l'usage de ceux 
qui ne savent jamais quoi se mettre sur le dos 
V I V I A N E R O Y 
collaboration spéciale 

• Pour ceux qui détes tent les séances 
de magasinage — et ils sont nombreux ! 
— voici quelques vêtements indémoda­
bles qui pour ron t t raverser plusieurs 
saisons, voire plusieurs années dans vo­
tre garde-robe. 
1. Le costume de flanelle grise ou pin-
stripe. C'est un véritable investissement 
qu 'on.pourra amortir sur plusieurs sai­
sons. À simple ou à double boutonnage, 
choississez-le de première qualité. 
2. La chemise bleu dur ou bleu police 
en 100% coton. 

3. Le duffle coat et le caban en laine ou 
cachemire de couleur taupe ou marine. 
4. Cravate à rayures diagonales. P.S. La 
b o n n e longueur de cravate doi t tou t 
juste couvrir la boucle de la ceinture. 
5. Un pull de cachemire à col roule ou 
à encolure en V de couleur gris foncé 
ou noir. 
6. Un pantalon à pinces. Faites le bord 
assez long de façon à ce que le panta­
lon casse légèrement sur la chaussure. 
De plus, un revers de deux centimètres 
et demi donnera un certain aplomb au 
pantalon. 
7. En tweed ou en molleton, une veste 

plus sport à trois boutons. C'est un nou­
veau classique qui a remplacé la veste à 
deux boutons. 

8. Un gilet qui donne une allure plus 
décontractée. Choisissez-le de couleur 
contrastante par rapport à votre veste. 

9. Les chaussettes. On peut les prendre 
de toutes les couleurs — vaut mieux 
t rop foncé que t rop pâ le — mais de 
grâce, laissez les chaussettes blanches 
dans le vestiaire sportif ! 

10. Les chaussures Derby. Elles se coor­
donnent aussi bien avec un jean qu'un 
complet cravate. 

La robe-gaufre signée Michel Vaudrin. « Si mes clientes recherchent généra­
lement des tenues moins traditionnelles, elles ne veulent quand même pas 
se sentir déguisées le jour J ». explique le styliste montréalais. 

Carte blanche à Michel Vaudrin 
Des tenues de mariage insolites... sur mesure 
V I V I A N E R O Y 
collaboration spéciale 

Les chaussures Derby. 
Avec un jean ou un 
complet. 

indispensable dans votre 
garde-robe : un gilet. Celui-ci 
vous donnera une allure 
décontractée. 

• Pour une cinquième année consécu­
tive, Michel Vaudr in a r écemment 
présenté Carte Blanche, un défilé de 
tuxedos et de robes nuptiales surréalis­
tes, au Salon de la mariée. Au pro­
gramme de cette collection inhabituel­
le, des minijupes, des robes-gaufres et 
des nombrils à l'air ! 

Dans son nouvel atelier de la rue 
S a i n t - V i a t e u r e m m a g a s i n a n t u n e 
quantité inouïe de tissus, le couturier 
de 40 ans, qui se consacre exclusive­
ment à la garde-robe des mariés et du 
cortège depuis t rois ans , élabore ces 

tenues insolites. « Les créat ions con­
çues pour mes défilés ne sont qu 'un 
point de départ, une sorte de prototy­
pe, indique-t-il. j 'élabore chaque robe 
de mariée selon les goûts et les envies 
de la cliente qui devient ma musc, je 
suis comme un caméléon ! » 

Bien que marginal et iconoclaste 
dans sa démarche . Vaudrin revendi­
que non pas le t i t re de c réa teur de 
costumes mais bien styliste de mode. 

« Si mes clientes recherchent géné­
ralement des tenues moins tradition­
nelles, elles ne veulent quand même 
pas se sentir déguisées le jour / », dit-il 
en guise de conclusion. 

fitomde Vente 
be ianoiet 

ANNIVERSAIRE 50 
3040 

GAGNEZ votre poids minceur 
LIBÉREZ-VOUS de cette image... 
Devenez l'artiste de votre être. Pour vous y aider : 
programmation neuro-linguistique (PNU. hypnose, 
visualisation, syrnbolisation. 
Début le 5 fév. à Laval et le 7 fév. à Montréal. 
Session: 12 semaines consécutives; 
1 fois/sem. i9$/soirée 

Diane Beauregard. Mp PNL / psychothérapeute 

Pour renseignements ou réservation : (514) 524-1841 
Nombre limite de places. 

Si vous n'êtes pas 
prêt-à-porter 
une grippe. 

SUR T O U T E 
MARCHANDISES 

FOURRURES 
CUIR ET 
FOURRURES 
PELISSES 
AGNEAU 
RENVERSÉ 
ACCESSOIRES 

SPÉCIALISTE 
DU VISON 
EXEMPLE DE PRIX 
VISON NOIR A PARTIR DE 1 9 9 5 * 
AGNEAU RENVERSÉ L O N G A PARTIR D E 9 9 5 $ 
PELISSES A PARTIR DE 4 9 5 « 

VOIS GAGNEZ - M I S PERDONS î 
Tail les 1 4 - 2 6 

Rien ne sert de souffrir, 
il faut agir à temps. 
Cassez votre grippe 
dès les premiers symptômes. 

M MARCEL M M 

jttdoin 
- / FOURRURES INC. 

2327605 111 

1228, rue Saint-Denis 
Montreal(Quebec) H2X 3J6 

(514) 288-1683 

208, rue Aberdeen 
Sherbrooke (Québec) J1H 1W3 

(819) 562-0429 

Les maladies inflammatoires de l'intestin. 
Seule la douleur est prévisible. 

BJSSSBSS c aSSasMMM SaS 
maladies ènfiammatoÉru 
da I Intestin 

votre aide, nous trouverons 
un traitement curatif 

1 800 461-4683 
r 

SOLDE EXPLOSIF 
Robes, blouses, jupes, pantalons, etc. 

39$! 
49$! 
59$! 

Prix courants jusqu'à 325 $... et plus 

Autres grandes réductions 
jusqu'à 70 % 

w LE VOIR, C'EST LE CROIRE. 

SALON JULI€TT€ 
5457, Queen Mary 484-3558 

VIA / / iA. I 
rj£j LA BOUTIQUE 

ZI 

Avant de laisser entrer le 
printemps 

on doit laisser sortir l'hiver. 
C'est pourquoi... 

0 

• 

TPS incluse. 
.undi-vendredi, 9 h A. M.-6 h P. M 

Samedi, 9 h A. M.-5 h P. M 

vous laisse tout, tout, tout 

de rabais. 

/ 
, RUE LAURIER OUEST, MONTREAL 

TÉL. : ( S 1 4 ) 2 7 0 - O Z 1 8 

2327917 110 
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La coupe bluejean de Mod's Hair et la présentation des produits CK One ont en commun d'offrir un produit unisexe 
présenté en noir et blanc par des adolescents à l'air désabusé, habillés de jeans et de t-shirts... 

Bluejean, la coupe unisexe de Mod's hair 
• Le salon Mod's Hair s'est inspiré du concept du roi de la 
bobette américaine pour présenter ses tendances du prin­
temps prochain. On retrouve ainsi plusieurs lieux communs 
dans la présentation de la coupe blue jean de Mod's Hair et 
de CK One. Dans les deux cas, on offre un produit unisexe 
et celui-ci est présenté en noir et blanc par des adolescents 
à l'air désabusé, habillés de simples jeans et de t-shirts. 

Pour la saison estivale, donc, le salon de coiffure de la 
rue Greene, à Westmount, mise sur blue jean, un carré effi­
lé de façon irrégulière qui n'est pas sans rappeler la nouvel­
le coupe de Linda Evangelista. Cette coupe passe-partout 
forme un bel arrondi de profil grâce à un astucieux dégra­
dé. 

V.R. 

p r é i u d e à u n e g a r d e - r o b e c a r r i è r e b r i l l a n t e , 
nos c i n q c o o r d o n n é s s ' e m p l o i e n t à vous donner un C a c h e t i r r é s i s t i b l e . 

Tendances cheveux 
Pour être de mèche avec les grands coiffeurs 
• Lors des défilés printemps-
été 1996 des grands 
couturiers à New York, la 
société de soins capillaires 
Clairol a identifié sept points 
forts pour la saison chaude. 

1 — La frange, réelle ou 
fausse, encadre joliment le 
visage. 

2 - Précise et bien en vue, 
la raie ( au centre, à gauche 
ou à droite ) donne une 
allure de fille rangée. 

3 - Les pièces montées sont 
de nouveau au goût du jour ! 
Avec le retour des années 60 
dans la mode, le crêpage est 
réhabilité dans le monde la 
coiffure. On donnera ainsi du 
volume à la tignasse, façon 
Jackie Kennedy. 

4 - Lâche ou serré, le 
chignon fait partie des 
coiffures les plus populaires 
sur les podiums. 

5 - Rigoureusement 
attachées, les queues de 
cheval retombant sur le dos 
apportent un look rétro 
( 1950 ). 

6 - Toujours dans le 
registre sixty, les cheveux 
défrisés, brillants et raides 
comme des baguettes de 
tambour, sont en vue. pour le 
printemps prochain. À vos 
fers à repasser ! 

7 - Une fois de plus, le bob 
sera la coupe fétiche de la 
belle saison. 

V.R. 

Une fois de plus, selon Clairol, le bob sera la 
coupe fétiche de la belle saison. 

La jaquette cintrée. 195 $. Le pantalon à jambes étroites. 145 $. Le corsage sans manches, 

à ceinture recouverte. 95 $. La jupe au genou. 85 $. Offerts en laine marine ou pierre. La blouse ivoire, 

en tissu extensible. 75 $. Des exclusivités de notre Collection Holt Renfrew 

HOLT RENFREW 
R U E S H E R B R O O K E . A N G L E DE LA M O N T A G N E . (514) 842 -51 1 1 

C E N T R E R O C K L A N D . (514) 7 3 8 - 3 5 0 0 • FAIRVIEW. POINTE C L A I R E . (514) 6 9 4 - 6 3 1 0 

Découvrez notre stat ionnement avec serv ice vo i tuner à l 'arrière de notre magasin de la rue Sherbrooke, a l 'angle de la rue de la Montagne 

Lâche ou serre, le 
chignon fait 

partie des 
coiffures les plus 
populaires sur les 

podiums. 

La Fondation Matinée 

IN r • L e s d e s i ­
g n e r s c a n a ­
diens ont jus­
qu'au 15 mars 
1996 pour fai­
r e p a r v e n i r 
leur demande 
de subvention à la Fondation 
mode Matinée Ltée. Les desi­
gners entrepreneurs qui auront 
démontré aux membres du con­
seil d'administration de la Fon­
dation que l'aide financière de­
m a n d é e l e u r p e r m e t t r a de 
développer leur carrière et de 
faire progresser leur chiffre d'af­
faires, se partageront un mon­
tant de 600 000 $. Pour être ad­
missibles, les designers de mode 
féminine et masculine doivent 
avoir déjà créé et présenté des 
co l l ec t ions pr intemps-été et 
automne-hiver durant les trois 
dernières années. Us doivent 
également démontrer des expé­
riences pertinentes dans le do­
maine de la production et de la 
distribution. Le conseil d'admi­
nistration de la fondation se réu­

nira en mai prochain pour sélec-
t i o n n e r les c a n d i d a t s . Les 
designers peuvent se procurer un 
formulaire en téléphonant au 
1 (800 )398^1141 . 

La beauté 
a du coeur 
• Pour une deuxième année 
consécutive, Lancôme et La Baie 
célèbrent la Saint-Valentin en 
supportant la recherche en car­
diologie. La campagne intitulée 
La beauté a du coeur se déroule­
ra du 1 e r au 25 février. Durant 
cet te période, Lancôme et La 
Baie verseront chacun un dollar 
au Fonds de recherche pour tout 
achat de produit Lancôme effec­
tué dans un des magasins La 
Baie au Québec. Il sera égale­
ment possible de faire un don 
sans obligation d'achat par l'in­
termédiaire de tirelires placées 
aux caisses. Les organisateurs 
comptent amasser la somme de 
60 0 0 0 $ . 

Quelques recettes 
pour mieux entretenir et 
conserver ses bottes d'hiver % 

Presse Canadienne 

QUEBEC 

• Les consommateurs n'entre­
tiennent pas leurs bottes d'hiver 
mais voudraient qu'elles aient 
toujours belle apparence, et sur­
tout qu'elles durent longtemps. 
Tel est le constat qui se dégage 
des commentaires recueillis au­
près de quatre cordonniers et du 
porte-parole d'un fabricant. 

Un petit coup de chiffon pour 
enlever l'eau et le calcium à cha­
que fois qu'on revient de l'exté­
rieur semble être la meilleure re­
cette pour conserver les bottes 
en bon état. Il faut surtout éviter 
que le calcium profite de la nuit 
pour sécher, s'incruster, et ainsi 
produire les fameuses taches 
blanchâtres. 

Des avis partagés 

Il semble n'y avoir aucune re­
cette miracle pour imperméabili­
ser des bottes et les entretenir 
pour en prolonger la durée. Les 
petits trucs sont aussi nombreux 
qu'il y a de cordonniers. 

Au p r i n t e m p s , en m ê m e 
temps qu'on sort la tondeuse, il 
faut penser à l'hiver qui viendra 
en étendant sur ses bottes un 
corps gras, de type huile de pied 
de boeuf ou graisse de vison, 

Su'on laissera pénétrer tout l'été. 
>n enlèvera le surplus de graisse 

lorsque viendra le temps de 
chausser ses bottes, au retour de 
l'hiver. Telle est la solution pré­
ventive de M. Robert Beaumont, 
de la Cordonnerie Si l lery. Le 
reste est question d'entretien ré­
gulier. 

Ghislain Bergeron. de la cor­
donnerie La Savate, suggère de 
procéder à l'imperméabilisation 
avec de la glycérine, que l'on se 
procure dans les pharmacies. 
Opération à répeter au besoin, 
en plus de l'essayage de tous les 
jours. La glycérine mettra envi­
ron huit heures à sécher. Le cor-

donnier propose également un 
traitement connu sous le nom de 
«protecto». Il s'agit de vapori­
ser un antiadhesif du genre « te­
non » sur les bottes. 

Un autre cordonnier recom­
mande le nouveau produit com­
mercialisé sous le nom de Prolab 
F-10 pour imperméabiliser les 
bottes. 

Clément Thivierge, de la cor­
donnerie Du Quartier à Québec, 
est plus catégorique : il bannit 
tous les types de graisse animale 
et autres produits du genre sili-
cone. 

Pour l'entretien normal à la 
maison, M. Thivierge suggère 
l'utilisation de graisse végétale, 
du genre Crisco ou Mazola, une 
mince couche à sécher à l'aide 
du séchoir à cheveux. 

Yves Thibault, directeur de la 
production chez le fabricant 
Grenico, a deux conseils princi­
paux : essuyer ses bottes après 
chaque usage, mais surtout ne 
jamais les appuyer sur un calori­
fère ou une plinthe électrique 
pour les faire sécher. Une telle 
pratique est la formule idéale 
pour faire durcir le cuir et faire 
décoller la semelle. 

Du vinaigre ? L'usage du vi­
naigre dilue dans l'eau ( une par­
tie de vinaigre et trois parties 
d'eau ) comme produit à utiliser 
pour nettoyer le calcium sur les 
bottes, ne fait pas l 'unanimité 
chez les cordonniers. Certains 
proscrivent le vinaigre et le trou­
vent très dommageable pour le 
cuir, alors que d'autres le propo­
sent. 

Pas facile pour le consomma­
teur de s'y retrouver devant au­
tant de formules différentes, de 
suggestions, et d'offres de recet­
tes secrètes. Il faut donc faire 
confiance à un cordonnier, mais 
surtout, utiliser le chiffon plus 
souvent si on veut conserver ses 
bottes d'hiver pjus longtemps. ^ 

I 



LA PRESSE, MONTRÉAL. MERCRED117 JANVIER 1996 C 5 

Pistes à suivre 

Plus belle et plus jeune... sans bistouri ! 
collaboration spéciale 

ui, vous avez 
b i e n l u . E t 

su r tou t , b ien vu. 
Sans b i s t o u r i n i 
c o l l a g e n e , il es t 
possible de sous­
t r a i r e d i x a n s à 
son âge . P f i t t t ! 

D'un coup. Suffit de connaî t re 
les trucs des visagistes. Leurs 
tours de passe-passe aussi. Et, 
surtout, les secrets de fonds de 
salles de maquillage. Bigoudis 
en avant , on saute dans cet te 
expérience de lifting maison. 
Nos seules armes ? « Des fards, 
des touches de lumière et de 
l'anti-cerne stratégiques, placés 
là où ça compte », rétorque Mâ­
cha Colas, visagiste-styliste, ex­
maquilleuse chez Estée Lauder, 
Lancôme et manitou des méta­
morphoses beau té depuis dix 
ans. Cette spécialiste aux yeux 
bleu mer d 'Hawai nous l ivre 
aujourd'hui ses meilleurs secrets 
beauté pour nous requinquer la 
mine. Bonjour les regards plein 
d'étoiles, la peau ( d'apparence ) 
lisse et le cou de cygne ! On fait 
un gros « cheeze » au mi ro i r , 
h i s t o i r e de se d é g o u r d i r les 
muscles du visage, et on se lais­
se rajeunir... 

- 1 -
Plus lisse le visage 

• « La chose primordiale, c'est 
notre fond de teint, notre toile 
de fond », explique Mâcha Co­
las. Et a t t e n t i o n à l ' e n n e m i 
juré : le fond de teint trop fon­
cé. Celui qui accentue les om­
bres, qui assombrit le visage, le 
r e f e rme s u r l u i - m ê m e . « Au 
c o n t r a i r e , les fonds de te in t 
clairs e s tompen t tous les dé­
fauts, rajeunissent, accrochent 
mieux la lumière . » Pire rival 
encore : le fond de teint gras, 
onctueux. On les oublie puis­
qu'ils s 'oxydent et foncent de 
trois tons , selon Mâcha. Mais 
ils demeurent extra pour hydra­
te r e t p r o t é g e r n o t r e p e a u 
lorsqu'on se trimballe à l'exté­
rieur ou lors de nos escapades 
sportives. Une règle à retenir : 
seuls les maquillages mats don­
nent de la finesse à la peau , 
confirme la visagiste. La matité 
est reine quand vient le temps 
de redessiner les traits du visa­
ge. Exemple de fond de teint 

AVANT 
Madame Hosslne Hachem croquée sur le vif avec son propre 

maquillage. 

n o n gras : L 'Oréa l Visue l l e , 
f ond de t e i n t f lu ide à base 
d'eau. 

- 2 -
Plus jeune le regard 
• Deuxième leçon de rajeunis­
sement 101 : rectifier le sourcil. 
C'est lui qui donne la directive 
et la forme de l 'oeil . Et c'est 
par lui qu'on peut tenter d'« ou­
vrir » le regard. De requinquer 
une moue boudeuse. Sans hési­
ter, on brosse les sourcils vers 
le haut en utilisant le pinceau 
d ' un vieux mascara que l 'on 
aura préalablement humecté de 
gel ou e n d u i t de fixatif. On 
conservera cette brosse unique­
ment pour la mise en plis des 
sourcils. Ensuite, on redéfinit 
ses sourcils avec un crayon ou 
avec de la poudre appliquée au 
pinceau biseauté. « Il faut tou­
jours que l ' ex t r émi té de nos 
sou rc i l s re jo igne ce t te l igne 
obl ique et fictive qui ( prenez 
un pinceau ou une règle pour la 

dégoter ) prend naissance à l'ai­
le du nez, file près de l'oeil et 
se termine à la tempe. » Si vos 
sourcils sont trop courts, l'équi­
libre de votre visage est massa­
cré et vos yeux deviennent trop 
ronds, ines thét iques . Surtout , 
on déteste les fards à paupières 
nacrés parce qu'ils ont la manie 
de mettre en relief les ridules et 
les pattes d'oies. On comprend 
pourquoi : le nacre réfléchit la 
l u m i è r e . N ' a b u s o n s pas non 
plus des fards t rop mats, trop 
secs. Ils vont donner un aspect 
« frippé » à des paupières qui 
ont passé le cap de la quaran­
taine. « Afin d'éviter une allure 
trop « mortuaire », il faut doser 
les fards mats en utilisant quel­
ques fards satinés qui permet­
tent une meil leure adhérence 
du maquillage. » 

- 3 -
Plus pimpantes 

les tempes 
J A moins d 'un miracle, nos 

APRÈS 
La « nouvelle » Hossine métamorphosée par la visagiste Mâcha 

Colas et par le coiffeur François Allard ( Blitz ). 

muscles faciaux se re lâchen t 
avec le temps . Conséquence : 
nos tempes se creusent. Le look 
Hush Puppies nous guette. Mais 
voilà que la solution anti-àge à 
notre problème réside dans une 
noisette de fond de teint clair, 
ou d'anti-cerne sur les tempes, 
qu'on estompe jusqu'à la racine 
des c h e v e u x . Dans le même 
m o u v e m e n t , on rev ien t sous 
l'oeil. 

- 4 -
Plus minces 
les bajoues 

• Quest ion de blush stratégi­
que. Sur chaque visage, il existe 
un endroi t et un seul, où l'on 
doit appl iquer le fard afin de 
dégonfler des bajoues. Pour dé­
nicher cette région, il vous faut 
deux crayons ou deux pinceaux. 
Glissez-en un sous le lobe de 
votre oreille jusqu'à la pointe 
du nez. Prenez l'autre crayon et 
placez-le sur le dessus ( hélix ) 
de l'oreille et pointez-le vers la 

commissure de vos lèvres. Ta-
lamm ! Vous obtenez un trian­
gle et c 'est à l ' i n t é r i e u r q u e 
vous appliquez le blush. De cet­
te façon, vo t re ovale s'affine 
pu i sque vos max i l l a i r e s son t 
mieux définies. Bye-bye l'allure 
saint-bernard. Conseil d 'amie : 
pour a t ténuer un double men­
ton, suffit de poser un peu de 
poudre foncée sous le menton 
( où ça fait un tr iangle quand 
on renverse la tète ) et d'estom­
per jusqu 'aux orei l les en sui­
vant les maxillaires. Un dernier 
coup de houpette bien poudrée 
permet de voiler nos « correc­
tions ». 

- 5 -
Plus gourmande 

la bouche 
• Un t r a i t f in d ' a n t i - c e r n e 
qu 'on es tompe sur le contour 
de la lèvre supér ieure peut la 
rendre plus pulpeuse. « Ça don­
ne du volume, du « bombé » à 
la lèvre , pu i sque le « c l a i r » 

donnera l'illusion de faire avan­
cer la lèvre. » Et on poursuit le 
maquillage avec le rouge et le 
crayon-contour. En boni , cette 
touche d'anti-cerne at ténue les 
ridules d 'une lèvre supérieure 
« accordéon ». Voyez celle des 
fumeuses.. 

- 6 -
Plus jeune la 

crinière 
• La nature fait bien les cho­
ses : les teintes pâles rajeunis­
sent et voilà ce qui exp l ique 
l 'arrivée ( ô malheur f ) de nos 
cheveux gris. Mais on préfère la 
pâleur des colorations blondes, 
châtaines ou rouquines pour un 
lifting maison. Jamais de noi r 
corbeau sur des cheveux longs. 
« C a t a s t r o p h e ! Les c h e v e u x 
longs vieillissent, puisqu'ils en­
traînent les traits vers le bas. Et 
lorsque le visage est trop enca­
d r é ( avec un col r o u l é , p a r 
e x e m p l e ), tout d e v i e n t p lus 
précis, y compris les défauts et 
les rides », explique notre visa­
giste. Alors que quelques mè­
c h e s a u t o u r du v i s a g e v o n t 
adoucir un faciès. 

- 7 -
En prime ? Un 
nez plus court 

• D e v a n t la g l a c e , v o u s n e 
voyez que lui. Façon Bozo le 
clown, Cyrano ou bec de caca­
toès, le nez demeure souvent le 
pire des complexes. Basta ! Suf­
fit de la maquiller et il se fait 
tout pe t i t . « En f o r m a n t u n e 
bande très claire au centre du 
visage, on adoucit la pente du 
nez, on le raccourcit », explique 
Mâcha. Plus précisément, l'opé­
ration consiste à esquisser un 
t r i a n g l e c la i r ( à l ' a ide d ' u n 
anti-cerne ou d 'une crème cor­
rectrice ) sur chaque aile du nez 
et de brosser légèrement en re­
montant vers les joues. Sinon, 
des narines trop collées rendent 
n o t r e nez p o i n t u t u r l u t u t u . 
Alors ? « On applique une tou­
che d 'ant i -cerne à l ' ex t rémi té 
des ailes du nez et le tour est 
joué. » Ne reste q u ' à s ' enor ­
gueillir de son pif ! Finalement, 
on ajoute une touche d'anti-cer­
ne dans le creux de l'oeil, cette 
pa r t i e sombre et b leu tée qu i 
nous flanque dix ans de plus. 
En éclaircissant cette zone, on 
supprime les ombres du regard 
et on se laisse dire : « Wow ! Tu 
es resplendissante ! » 

GRAND SOLDE 

Jusqu'à 

/ o 
de rabais 

i • 
sur tous les vêtements 

automne-hiver de tailles 0 à 16 ans 

EXEMPLES : 
Ensemble de neige pour garçons et filles de 
la collection ROBIN 
Tailles de 4 à 16 ans 

50 % de rabais 
Manteaux de haute qualité tout en lainage 
SANDERS pour jeunes filles 
Tailles 4 à 16 ans 

5 0 % d e r a b a i s 

Et pour lancer les célébrations 
de son 75e anniversaire, 

MAISON LAL0N6É 
vous invite à participer à son concours du bébé. 

Vous pouvez gagner un ensemble de lit complet pour 
ÊB ' bébé SARA MARGARITA comprenant une couette, 

^ un drap contour, des accessoires de lit. un sac à 
^ couches, etc. Une valeur de 400 $ 

MAISON 

u+m éê mm wpm 1921 

7 0 8 8 , Plaza St-Hubert (métro Jean-Talon) 
Stationnement rue St-André près rue Jean-Talon 

Tél. : 2 7 3 
r 

7 3 2 0 1 0 7 1 1 7 

Prime Lancôme 
« Un hiver printanier » 

exclusive à Eaton 

LANCOME 
" i n 

Offrez une bouffée de printemps à votre peau avec la prime Lancôme personnalisée de 3 pièces. 

Avec tout achat de produits Lancôme pour les soins de la peau, vous recevrez, sans autres frais, les produits suivants 
• Hydra-balance, lait hydratant essentiel, 60 mL 
e Primordiale, soin rajeunissant visible, 4.4 mL 
et un produit de votre choix parmi ceux-ci : 

i 

,1 
if 
Ski 
K 5 

! 

Crème Gel • Crème 
Nutriforce. 

15 mL 
• Bienfait total. Bienfait total, Hydracontrôle, • Hydrative. 

15 mL 15 mL 15mL 15 mL 
Découvrez la crème Jeunesse des mains Vitalité Mains anti-froid de Lancôme, 100 mL. 25 $. 

Vendue à ou par tous les magasins Eaton. Rayon des produits de beauté, 216. Venez ou composez : 2 8 4 - 8 4 8 4 

Eaton. On veut être votre magasin. 
ï 
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Spectacles 
Francine Grimaldi 

Les Québécois 
auront-ils une 
place à Berlin ? 

GRIMALDI 

collaboration spéciale 

A p r è s l e 
g a l a des 

prix Gén ie de 
notre Académie 
du c inéma, on 
attend celui des 
Oscars d'Holly­

wood, puis on se tourne vers 
le Festival du film de Berlin 
dont une première liste de 
films sélectionnés a été pu­
bliée sur laquelle on ne trou­
ve aucune mention de pro­
duct ions canadiennes ou 
québécoises. 

Étonnée, je suis allée aux 
informations, c'est-à-dire à 
Téléfilm Canada. Jean Lefeb-
vre note qu'il faut attendre 
encore quelques semaines : 
« Berlin livre ses informations 
au compte-gouttes jusqu'à la 
dernière minute. Les sélec­
tionneurs ont retenu Anatomy 
of Désire, une production de 
l 'O.N.F., pour la catégorie 
« Panorama » et aussi Kids of 
the Round Table / Apprentis 
Chevaliers en compétit ion 
dans l'importante catégorie 
jeunesse. 

Berlin recherche surtout 
des primeurs mondiales et en 
février nos primeurs sont gé­
néralement encore en monta­
ge. Il est certain que les éclai-
reurs qui viendront pour 
programmer des films pour la 
fin mai au Festival de Cannes 
auront un plus grand choix 
de primeurs mondiales mais, 
qui sait, Berlin n'a pas encore 
fermé sa programmation... 

DAVID U HAVE : URGENCE, 

• Ma surprise du jour à moi, 
c'est le « Génie » David La 
Haye. U vient de recevoir le 
trophée du meilleur acteur de 
l'année pour sa performance 
dans L'enfant d'eau de Robert 
Ménard, vous le verrez ( sous 
toutes ses coutures d'ailleurs ) 
en vedette dans la nouvelle 
télésérie Urgence, David sem­
ble comblé. 

David La Haye 

Je lui ai demandé s'il avait 
accepté d'autres projets de 
films et c'est là qu'il m'a 
étonnée : « Oui, un court mé­
trage de 30 minutes, The Big 
World, écrit et réalisé par A!-
fonso Maiorana. un jeune 
halo-Montréalais dont j'avais 
aimé le premier court métra­
ge, Annabelle. 

« Il m'a offert un rôle très 
intéressant, un genre de « mé­
decin sans frontière » qui, à 
son retour de plusieurs pays 
assaillis par la misère et la 
guerre, souffre du syndrome 
du stress post-traumatique. 
Un personnage de pyscholo-
gue, bien différent du méde­
cin que j'incarne dans Urgen­
ce. Je suis heureux qu'on 
m'offre des rôles forts comme 
ceux-là, c'était pas évident 
après L'enfant d'eau. Et après 
Big World, ça sera les big va­
cances pour moi en février. » 

Le tournage de ce film de 
50 minutes, The Big World, se 

fera en cinq jours m'a dit la 
jeune productrice Christina 
Fon : « Nous avons l'appui de 
l'O.N.F. mais nous avons un 
budget moindre que pour An­
nabelle. Pourtant, Alfonso va 
t o u r n e r en 35 mm avec 
10 000 dollars. Tous les parti­
cipants s'engagent à fond 
avec Alfonso. C'est un mer­
veilleux réalisateur. Il a une 
vision très personnelle du 
monde, une grande sensibilité 
et il sait faire partager sa pas­
sion pour le cinéma. » 

Le tournage commencera le 
jeudi 25 janvier à la Caserne 
militaire, puis au Lion d'Or, 
dans les rues, etc. La distribu­
t ion autour de David La 
Haye comprend Stefan Maio­
rana ( le jeune frère du réali­
sateur ) , Paolo Molesini et 
Maxim Roy ( la soeur de Gil-
dor Roy ! ), Audrey Benoit, 
Guy Kélada, Serge Chris-
t iaenssens et, dans le rôle 
d'une critique de théâtre, Cé­
line Lomez... 

LA TRILOGIE DE 
JEAN-MARC VALLÉE 
• Jean-Marc Vallée, l'excel­
lent réalisateur de Liste noire, 
a été très touché de recevoir 
un prix Génie de la part de 
ses pairs, membres de l'Aca­
démie, pour son bébé Les 
fleurs magiques, premier volet 
d'une trilogie qui promet ; un 
court métrage qu'il a écrit, di­
rigé, monté et produit lui-
même. 

Un drame familial ( l'alcoo­
lisme ) qui n'a rien de banal 
pris du point de vue de l'en­
fant ( Marc-André Grondin ). 
Jean-Marc Vallée nous présen­
tera bientôt son le deuxième 
volet. Les mots magiques où, 
20 ans plus tard, le fils tente 
d'établir un dialogue avec son 
père ( André Champagne ) 
toujours alcoolique. 

L'action du troisième volet, 
Les temps magiques, se situera 
en l'an 2020. Le fils, âgé de 
50 ans, sera à son tour le père 
d'un garçon de 20 ans... 

Le style de Jean-Marc Val­
lée a beaucoup plu aux Amé­
ricains qui ont vu Liste noire 
( il est question d'en faire un 
remake ) et c'est pourquoi, le 
mois dernier, le réseau HBO a 
invité notre jeune réalisateur 
à tourner à Paris, pour la pre­
mière fois, et en anglais, aussi 
pour la première fois, le der-
n i e r épisode d 'une sér ie 
d'émissions de 30 minutes. U 
a adoré l'expérience. Une de 
plus... 

CIGARE, PORTO ET... 
• Je sais que c'est la semaine 
des non-fumeurs mais permet­
tez-moi de souligner, pour les 
autres, notamment les fu­
meurs de havanes, la tenue 
d'un 12« dîner épicurien orga­
nisé par la boutique Davidoff 
de Montréal. 

Le repas sera arrosé de por­
to du début à la fin, soit de 
quatre Taylor's Port, qui se­
ront présentés par le directeur 
commercial de la maison, 
Huyshe Bower , lui-même 
gourmet et grand amateur de 
c igares , évidemment . Au 
menu : foie gras de canard au 
torchon, servi avec chutney 
de mangues vertes et un porto 
Tawny de 10 ans, accompa­
gné d'un cigare du Honduras. 
L'osso bucco de cerf ( ma­
man ! ) servi avec un ragoût 
de champignons sauvages 
viendra avec un porto Quinta 
de Vargellas 1984 et un cigare 
cubain, suivi d'un bon froma­
ge de lait cru Pont-Lévesque 
accompagné d'un porto Taw­
ny de 20 ans, alors qu'un 
1989 sera servi avec le choco­
lat et un cigare dominicain. 
Une expérience intéressante 
et jouissive, à 150 dollars p.p. 
tout inclus, le mardi 30 jan­
vier à l'hôtel Vogue. 

UNE BIÈRE D'HIVER 
• Les Japonais boivent du 
saké chaud... Eh bien, à partir 
de demain les Québécois au­
ront le loisir de boire de la 
bière chaude. Pas « tablette ». 
Vraiment chaudei 70» C ), une 
bière d'hiver quoi. La Fin du 
Monde, ce n'était qu'un début 
pour André Dion et Robert 
Charlebois. Jusqu'où iront-
ils? 

Télévision 

Omertà : macho, complexe 
et pas toujours évident 

LOUISE 
COCJSINEAU 

a nouvelle sé­
rie policière 

Omertà qui pren­
dra l'affiche lundi 
prochain à Radio-
Canada n'est pas 
évidente au pre­
mie r abord . Je 
suis curieuse de 

voir la suite, mais je ne suis pas 
sûre que cet univers d'hommes 
machos, retors et pas particu­
lièrement sympathiques me 
plaise vraiment. Un seul vision-
nement de presse des deux pre­
miers épisodes hier m'a laissée 
perplexe. Il faudra suivre pour 
mieux apprécier. 

L'auteur, Luc Dionne, affir­
me que la série est un crescen­
do. Il faudra donc plus de deux 
épisodes pour être vraiment ac­
crochés. 

Une chose est certaine : le 
réalisateur, Pierre Houle, n'a 
pas imité la caméra sauteuse de 
NYPD Blue, comme l'avait fait 
Richard Ciupka dans la série 
10-07 présentée à Quatre Sai­
sons cet automne. Un bon 
point. Le jazz de Michel Cus-
son aussi. 

Un deal de drogue dans les 
toilettes d'un café. Une voiture 
qui explose ailleurs. On décou­
vre qu'un des gars des toilettes 
est un agent double. Et que 
c'est la voiture du chef de la 
Sûreté nationale qui a sauté. 

Qui l'a fait sauter sera la 
première énigme de cette série 
policière aux scènes abruptes et 
au déroulement lent qui pren­
dra l'affiche lundi prochain à 
20 h à Radio-Canada. Des intri­
gues complexes dans un monde 
agressif et ambigu. C'est peut-
être bien le chef lui-même qui 
a fait sauter sa propre voiture, 
histoire d'avoir des fonds pour 
mieux coincer le chef de la Ma­
fia. Tiens, tiens. 

Et on découvrira aussi qu'un 
des ministres du gouvernement 
est à la solde de la Mafia pour 
faire nommer le « bon » minis­
tre de la Justice. 

Une piste fascinante. 
À la fin du deuxième épiso­

de, on saura qu'il y a un traître 
qui renseigne le camp adverse 
chez les enquêteurs. Nos soup­
çons se portent sur le flic ita-

Le caporal Gauthier ( Michel Côté ) écrase François Pelletier 
( Luc Picard ) sur le bar. Pelletier s'appelle aussi Cagnon et c'est 
un agent double. 

lien du service, mais c'est bien 
trop évident. 

Un univers policier de mé­
fiance. Les deux héros de la sé­
rie, joués par Michel Côté et 
Luc Picard, ont l'air de n'avoir 
aucun respect pour le chef, 
joué par Michel Dumont. Et 
pourtant, ils accepteront d'aller 
travailler pour lui pour coincer 
Scarfo, le chef de la Mafia. 

Ce Scarfo est le seul person­
nage des deux premiers épiso­
des qui a l'air d'un garçon bien 
élevé. Le rôle est joué par un 
restaurateur de la rue Jean-Ta­
lon à Montréal, Dino Tavaro-
ne, qu'on voit en cravate avec 
Mâcha Grenon dans une des 
publicités de Pharmaprix. Un 
de ses lieutenants est joué par 
Claude Blanchard. 

Tout n'est pas vraisemblable. 
Est-il normal qu'un petit capo­
ral de la Sûreté soit reçu par le 
chef de la Mafia chez qui il ira 
faire le paon ? 

Les femmes de la série Omer­
tà n'ont pas des rôles très im­
portants. Le seul, mais fort dé­
primant, est joué par Sophie 
Lorain. Putain et droguée jus­
qu'aux oreilles. On découvrira 
qu ' e l l e étai t flic avant, et 
qu'elle a succombé à la drogue 
dans son rôle d'agent double 
infiltrée chez les dealers. On 

découvrira aussi qu'un des hé­
ros, l'autre agent double, se 
sent très coupable de sa dé­
chéance. La pauvre fille l'ai­
mait. 

Les autres rôles féminins 
dans les deux premiers épiso­
des sont strictement accessoi­
res. Mais comme le nom de 
Brigitte Paquette est en haut 
du générique, on peut penser 
que son rôle prendra de l'am­
pleur. Elle joue une fille ren­
contrée au hasard d'une des­
cente par un des héros. 

Omertà est l'idée d'un nou­
vel auteur, Luc Dionne, un an­
cien attaché politique à Québec 
qui se passionne pour les his­
toires du FBI. L'histoire de 
deux agents doubles du FBI 
américain l'a fasciné. La série 
est née difficilement. Le pro­
ducteur, la maison SDA, a mis 
le premier réalisateur dehors. U 
s'agissait de Michel Poulette, 
qui a tout de suite été engagé 
pour réaliser Urgence. 

Le nouveau réalisateur est 
Pierre Houle, qui a signé plu­
sieurs épisodes de Scoop. 

Ce fiasco de départ a coûté à 
peu près un million qui a rac­
courci le nombre d'épisodes à 
11, au lieu des 13 prévus initia­
lement. Le directeur des pro­
grammes de Radio-Canada, 
Charles Ohayon, affirme que la 

Société n'a pas épongé la perte. 
Le producteur François Cham-

Îagne affirme de son côté que 
eléfilm Canada n'est pas venu 

à sa rescousse, et qu'il a trouvé 
d'autres sources de finance­
ment comme le fonds des cà-
blos et les crédits d'impôt pour 
boucler. La série a coûté entre 
750 000 S et 800 000 $ l'épiso­
de. 

Pas de censure 
dans Omertà, 
et pourtant... 
• Ce sont les attouchements 
entre Nathalie Gascon et David 
La Haye dans le premier épiso­
de d'Urgence qui ont fait peur à 
Radio-Canada. La vice-prési­
dente Michèle Fortin l'a admis 
hier. Le remontage de la scène 
est plus pudique, mais n'a pas 
touché aux fesses nues de Da­
vid La Haye. 

« Je n'aurais pas aimé voir 
cette scène avec mon jeune 
fils », a dit Mme Fortin. 

Pas question de censurer des 
scènes dans la nouvelle série 
Omertà, a dit Mme Fortin hier. 
Pourtant, on a pu voir lundi 
soir à 20 h dans une émission 
de présentation d'Omertà ani­
mée par Julie Snyder une scène 
où Serge Thériault se fait atta­
cher au lit par Guylaine Trem­
blay, qui se penche vers lui... 
Voilà deux personnages de La 
Petite Vie dans des rôles bien 
différents. 

À peu près du calibre de la 
scène coupée dans Urgence. 
Pourtant celle-là ne semble pas 
faire problème, ni celle où on a 
vu les seins nus de Sylvie Le-
gault. « Parce qu'on ne pense 
pas que les enfants seront très 
attirés par Omertà, de dire 
Mme Fortin. C'est trop com­
plexe. » 

Radio-Canada a demandé au 
producteur d'Urgence de modi­
fier sa scène parce que la série 
est à l'affiche à 20 h. Autre­
ment, il aurait fallu la déména­
ger à 21 h. 

Et faire moins d'argent, par­
ce que l 'affluence est déjà 
moins grande à 21 h. 

Aux États-Unis, les séries 
adultes passent à 22 h. Sur les 
chaînes privées. Les diffuseurs 
sont très soucieux de ne pas 
ameuter l 'opinion publique 
quand les enfants sont encore 
debout. 

Mme Fortin a dit hier qu'elle 
rencontrera les k roducteurs sur 
l'opportunité de diffuser des sé­
ries à 21 h. 

La Petite Vie à la télé suisse : grosse 
audience, gros rires et consternation 
L O U A S - B E R N A R D 
collaboration spéciale 

R O B I T A I L L E 

PARIS 

ne seule chose est sûre : la diffusion di­
manche soir à 20 h 10 du premier épi­

sode de La Petite Vie, dans une version refai­
te et rebaptisée La Petite Famille, a été 
l'événement télévisuel de la nouvelle année 
à la télé suisse romande. Y compris pour les 
chiffres d'audience du premier épisode. Y 
compris également pour l'énormité de la 
perplexité des critiques et du public. 

A la direction de la programmation de la 
TSR, on estime qu'il s'agit d'un pari majeur : 
« Nous sommes une télé relativement petite, 
avec un bassin de population de 1,6 million 
de personnes, explique le directeur Ray­
mond Vouillamoz, oui est à l'origine de 
l'achat des droits de La Petite Vie. Même si 
c'est un sitcom à budget modeste, nous le 
produisons seuls, et nous enregistrons vingt 
épisodes d'un coup : c'est un investissement 
nettement plus considérable et risqué qu'une 
coproduction avec les Français pour Navarro 
ou fulie Lescaut, où nous ne finançons qu'un 
épisode sur douze » 

Événement également, comme l'explique 
la critique-télé Philippa de Roten, tournai de 
Genève, « ce nouveau sitcom est en réalité 
plutôt le PREMIER sitcom de la TSR, mis à 
part quelques balbutiements, échecs, et en­
treprises avortées : tous les autres sont des 
siteoms français pour ado'escents... ou améri­
cains. 

« Avec La Petite Famille, on est allés cher­
cher, sinon de grandes vedettes, du moins 
une équipe connue de comédiens et metteur 
en scène, et pour parler aux Suisses de la 
Suisse : c'était une première. » 

Battage médiatique important, comme 
cela se fait pour toutes les télévisions occi­
dentales quand elles ont un gros produit à 
vendre : on trouve des avant-papiers — des­

criptifs et prudents — à la une des trois ou 
quatre principaux journaux suisses romands. 

Une très bonne cote d'écoute 
Et pour finir, une très bonne cote d'écou­

te, même si le sitcom tant annoncé s'est vu 
attribuer en outre le meilleur créneau dispo­
nible dans la grille : 20 h 10 le dimanche 
soir, immédiatement après le téléjournal — 
l'émission la plus regardée de la TSR — et 
la météo. Avec 43 % de parts du marché — 
«contre» les 15 chaînes francophones que 
reçoivent les Suisses romands au travers du 
câble — l'adaptation du téléroman de Meu­
nier dépasse nettement la moyenne des sé­
ries les plus populaires de la TSR : Navarro 
( avec Roger Hanin ) oscille entre 35 et 40 %, 
Julie Lescaut ( autre coproduction policière 
avec la France ) également. Les Filles de Ca-
leb avait également tenu brillamment une 
moyenne de 35 % qui avait ravi les acheteurs 
suisses. 

« «Le chiffre de 43 % représente de toute 
façon un beau succès, estime Laurent Dela-
loye, le rédacteur en chef du supplément-
télé de « 24 heures », le plus gros quotidien 
suisse romand, mais il est impossible de dire 
ce que ça deviendra, car on en est pour 
l'instant à un succès de curiosité qui ne veut 
rien dire en soi. » 

« Chacun décode comme il veut... » 
Dans les avant-papiers, les journalistes 

étaient restés plutôt neutres, mais réservés, 
évoquant « l'accueil glacé » des profession­
nels lors des projections de presse, ou par­
lant d'un «audacieux pari, pas gagné 
d'avance ». Selon un journaliste du Matin, 
« chacun décode comme il veut ou peut ces 
personnages parmi les plus débiles de l'his­
toire de la télévision ». 

Cela, c'était avant la diffusion réelle. 
Après, les réactions publiques ou profes­

sionnelles semblent osciller entre l'indulgen­

ce, le rejet pour cause de « nullité » et la per­
plexité. 

« Dans notre rédaction, dit Delaloye, moi-
même et mon adjoint trouvons La Petite Fa­
mille plutôt drôle : je dirais qu'on s'habitue 
après le deuxième épisode. C'est du rire gros 
et gras, comme des blagues de service mili­
taire, ça ne casse pas la baraque, ça n'est pas 
très subtil, mais j'ai ri. Les cinq autres jour­
nalistes du service ont trouvé ça nul à chier. 
Quant à nos lecteurs, ils ont été trois fois 
plus nombreux que d'habitude à écrire : sur 
une trentaine, la trentaine avait trouvé ça 
mauvais et vulgaire. » 

Même son de cloche au tournai de Genève 
( plus intelligent ) : « Peut-être sommes-nous 
mauvais juges, dit Philippa de Roten, mais 
tout le monde dans la rédaction, sans excep­
tion, avait trouvé ça mauvais et vulgaire. Im­
possible d'y voir un deuxième ou un troisiè­
me degré. La seule qualité qu'on puisse lui 
trouver, c'est d'exister, et d'être moins mau­
vais que les tentatives précédentes de sitcom, 
dont certains ont été interrompus en catas­
trophe, et d'autres n'ont jamais été diffu­
sés. » 

Raymond Vouillamoz, de son côté, avait 
repéré La Petite Vie lors d'un passage à Mon­
tréal : « J'y ai trouvé des qualités d'humour 
absurde, de nonsense comme on en voit chez 
les Britanniques et les Américains. » 

« Du nonsense ? s'étonne Delaloye. Ça me 
semble bien exagéré »,qui finit par hésiter : 
« Il est vrai qu'on est choqué au premier épi­
sode... et qu'on s'habitue... il y a quelque 
chose de bizarre... » 

Détail important : la version de la TSR 
n'est pas une adaptation, mais presque litté­
ralement une « traduction » en suisse du tex­
te de Meunier, lequel détient par contrat un 
droit de regard sur le texte final de chaque 
épisode. Et, bien sûr, « Môman », devenue 
« Maman », est jouée par un acteur mascu­
lin. 

LA QUESTION DU PUBLIC 

1 

Courez la chance de gagner 500$ chaque jour! 
Quel est le nom de la famille qui règne sur la principauté de Monaco? 
1. Casino 2. Bourbon 3. Grimaldi 4. VisconH 

Réponse a la question précédente : 2. Varsovie 
* Des trais de 99 c par appel seront factures Vous pouvez également envoyer votre réponse par télécopieur au (514) 599-5853 
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Cinquante nouveaux 
talents à Angers 
Agence France-Presse 

PARIS 

• Cinquante nouveaux talents 
européens sont en lice au festi­
val Premiers Plans d'Angers qui 
propose de découvrir du 19 au 
28 janvier les premières oeuvres 
de cinéastes et d'assister à des 
« leçons de cinéma » ou à des 
lectures de scénarios par des co­
médiens. 

Le jury, présidé par Freddy 
Buache, fondateur de la Cinéma­
thèque suisse, est composé no­
tamment de la réalisatrice alle­
mande Helma Sanders-Brahms, 
de l'éditeur-producteur français 
Christian Bourgois, du comédien 
de Belgrade M s k i Manojlovic 
( Underground ) et du réalisateur 
britannique d'animation Barry 
Purves. 

La compétition comprend dix 

longs métrages, dix courts mé­
trages et 28 films d'écoles. 

L'Allemagne, l'Azerbaidjan, 
l'Espagne, l'Italie, les Pays-Bas, 
le Portugal, la République tchè­
que, la Turquie et la France sont 
représentées. 

Parmi les « professeurs » de ci­
néma de cette huitième édition 
figurent Helma Sanders-Brahms, 
Freddy Buache, le scénariste Pas­
cal Bonitzer, le réalisateur René 
Laloux. L'une des originalités de 
Premiers Plans est la lecture, par 
des comédiens, de scénarii dont 
l'un est élu par le public et re­
çoit un prix de la Fondat ion 
GAN pour le cinéma. 

Le Festival rendra hommage à 
ARTE avec la présentation de 
premiers films coproduits par la 
chaîne franco-allemande dont, 
en avant-première, Guiltrip de 
Gérard Stembridge. 

OSM/Thielemann et Haefliger : 
deux vrais musiciens 
• Nous connaissions l'Allemand 
Christian Thielemann de réputa­
tion seulement — et de bonne ré­
putation. À 37 ans, il est déjà 
considéré dans les milieux di­
gnes de foi comme l 'un des 
chefs importants de la jeune gé­
nération. 

Hier soir, il s'est montré tout 
à fait à la hauteur de cette répu­
tation — cela dit sans aucune 
intention chez moi d'humour fa­
cile, le nouveau venu étant un 
géant blond qu 'on dirait tout 
droit sorti de quelque paysage 
wagnér ien . Voici, à n 'en pas 
douter, un chef très sérieux et 
un interprète authentique. 

• 

Nous en savions un peu plus 
sur Andreas Haefliger : nous 
possédons plusieurs enregistre­
ments remarquables du pianiste 
suisse et n'avions pas oublié le 
récital qu'il avait donné au Fes­
tival international de Lanaudière 
en 1993. Sa prestat ion d 'hier 
soir fut du même haut niveau. 

L'ovation que les deux jeunes 
musiciens ont reçue d'une salie 
un peu plus remplie que d'habi­
tude était donc tout à fait justi­
fiée. 

Christian Thielemann dirige 
sans par t i t ion , ce qui est son 
choix. Mais il utilise une gestuel­
le athlétique, très peu orthodoxe 
et généralement très énervante à 
observer, surtout qu'il est déme­
surément grand. À certains mo­
ments , on se demande même 
comment les musiciens parvien­
nent à le suivre. Mais on se dit 
aussi que l'essentiel a certaine­
ment été indiqué en répétition. 

Le j e u n e chef a u r a i t q u a n d 
même intérêt à réduire certains 
élans nettement excessifs. 

En guise d'entrée en matière, 
il a choisi, comme tant d'autres, 
une simple ouverture d'opéra : 
celle â'Euryanthe, de Weber . 
Mais la pièce n'a pour lui rien 
de l ' hab i tue l remplissage de 
quelques minutes pour retarda­
taires. Au contraire, il l'aborde 
comme s'il s'agissait de la plus 
grande musique qui soit. Comme 
par magie, le morceau un peu 
pompier devient soudain pure 
poésie, avec des subtilités, des 
nuances jamais entendues enco­
re, et une rare délicatesse dans 
l'épisode central confié à quel­
ques violons. 

L'entracte est occupé par la 
très longue — je dirais même in­
terminable — neuvième Sym­
phonie de Schubert. Une heure 
complète d'audition, et pourtant 
le chef omet la reprise de 25 pa­
ges au premier mouvement. De 
sa conception — car il y en a 
une, ce qui n'est pas si courant 
—, je dirais qu'elle se situe à mi-
chemin entre le charme viennois 
et la bonhommie teutonne. Ce 
Schubert est tantôt très détaillé 
et même raffiné, tantôt plutôt 
gros ; en contraste avec un dis­
cours généralement très carré et 
assez peu lyrique, des sections 
du deuxième mouvement sont 
prises à un tempo légèrement ra­
lenti et non indiqué et le Scher­
zo qui suit est marqué de ritar-
d a n d o s n e f i g u r a n t p a s 
davan tage dans la pa r t i t i on , 
mais répétés tels quels lors d'une 
reprise, ce qui confirme qu'il y a 
conception. 

En l 'OSM, le chef invité a 

trouvé, je pense, l'instrument ré­
pondant parfaitement à sa vision 
de la Neuvième de Schubert. Les 
puissants dialogues des cors et 
des trompettes, notamment, sont 
pleins d'éloquence. 

Chef et orchestre apportent 
également un commentaire tou­
jours musical à l'interprétation 
profonde et raffinée qu'Andréas 
Haefliger donne du Concerto 
pour piano de Schumann. Seuls 
quelques rubatos du soliste au fi­
nale semblent prendre le chef 
par surprise. On peut regretter 
une bonne dizaine de fausses no­
tes ; on admire surtout une pen­
sée toujours lucide et une ligne 
de piano toujours très claire. 

ORCHESTRE S Y M P H O N I O U E DE 
MONTREAL. Chef i n v i t é : Christian 
Thielemann. Soliste : Andreas Haefliger. 
pianiste. Mardi soir, salle Wilfrid-Pelletier 
de la Place des Arts ; reprise mercredi. 20 
h. Dans le cadre des « Concerts Gala ». 
( Radiodiffusion en direct du concert de 
mercredi a CBF-FM. ) 

Programme : 
Ouverture de l'opéra Euryanthe, op. 81, |. 
291 ( 1823) —Weber 
Concerto pour piano et orchestre en la 
mineur, op. 54 ( 1841-45 ) — Schumann 
Symphonie no 9. en do majeur. D. 944 
( 1825-26 ) — Schubert 

La cinéaste 
tchèque Ester 
Krumbachova 
meurt à 72 ans 

• La cinéaste tchèque «Ester 
Krumbachova, l'une des pro­
tagonistes de la « nouvelle va­
gue » de cinéma tchéeâslova-
que des a n n é e s 196(5, est 
décédée « après une longue 
maladie » à l'âge de 72 ans. 

Entre 1962 et 1968ÎMme 
Krumbachova avait participé 
à la réalisation de plusieurs 
films de son mari de l*£àpque. 
le cinéaste Jan Nemec* 7 Dia­
mants de nuit. Martyr* jic 
l'amour ... ). 

Elle travaillait comme scé­
nariste également avea^cKnu-
tres réalisateurs, tels que Sôfra 
Chytilova ( Petites margittri-
tes) et Vojtech Jasny,( Tous 
les bons compatriotes ). 

Interdite aux studios de ci­
néma sous la « norma Itea-
tion » pro-soviétique dês^ah-
nées 1970, elle y est retojitnïe 
après la chute du régiirQcr com­
muniste en 1989 pour réaliser 
plusieurs courts métrages, no­
tamment des portraits cL'artis-
tes. 
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Félicitations à DAVID LA IIAYE pour 
son Prix Génie d'interprétation niasculinè 
dans le film L'ctifciiit cïeciu. 

De toute l'équipe d g e n c e 

Une présentation de 

C H E V R O L E T 

La Métropolitaine 

Dr Claire Alarie, 36 ans 
Urgentologue, 

Hôpital Coeur-de-Jésus 

Dr Christian Richard, 28 ans 
Urgentologue, 
Hôpital Coeur-de-Jésus 

C H E V R O L E T 

© L a Métropolitaine 

MARINA DRSINI ET SERGE POSTIGD 
à Radio-Canada 

S R C î l i ' Q Téléfilm Canada 

C'est une urgence! 
Participez au concours D r Chevrolet! 

D è s le 18 janvier, r e g a r d e z l 'émission U r g e n c e 
e t c o u r e z la c h a n c e de g a g n e r une Cavalier 96 de C h e v r o l e t 
d 'une va leur d e 17 0 0 0 $ et 5 0 0 0 $ en produi ts f inanciers d e L a Métropolitaine. 

Votre soirée de télévision 

Choix d'émissions 
par Louise Cousineau 

19:00 Q - L ENFER C'EST NOUS 
AUTRES 

Spécial Urgence avec Réjean Trem­
blay. Fabienne Larouche, Serge 
Postigo, Nathalie Gascon, Emile 
Genest en entrevue et le Dr David La 
Haye fait une tournée des chambres à 
St-Luc avec garde Julie Snyder. 

19:00 E B - BESOIN D'AMOUR 
Invités: le cinéaste Pierre Falardeau 
(Octobre. Elvis Gratton) et le pianiste 
Alain Lefèvre. 

19:30 CD-HOCKEY 
Les Sénateurs d'Ottawa inaugurent 
leur nouveau Palladium contre le 
Canadien. 

20.00 QD- L'AFFAIRE DREYFUS 
o c u c n i i c i c o o d i i i c 5c i ic picbemets i6 
dimanche est reprise maintenant. 
L'histoire d'un militaire français de 
religion juive faussement accusé de 
trahison, qui fait des vagues en France 
encore aujourd'hui. Premier de quatre 
épisodes. 

20:00 E U - VJ INVITÉ: ROY DUPUIS 
L'acteur choisit les clips et les 
présente. 

21:00 Qn- TÊTES D'AFFICHE: STEVE 
MCQUEEN 

Portrait de l'acteur qui avait la réputa­
tion de tête brûlée et de rebelle. 

22:30 OD-CHABADA 
Invités: Patrick Norman et Luc Guérin. 

23:00 DO - AU REVOIR, LES ENFANTS 
Un des plus beaux films de Louis 
Malle: l'histoire de l'amitié de deux 
garçons dans un pensionnat durant la 
guerre. L'un des d'eux est juif et sera 
pris par les Allemands. Poignant sur la 
signification de l'amitié. 
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